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Projet de thèse : Histoire évolutive des cithares sur table bombée d’Asie orientale. 

Sylvie Le Bomin (Sorbonne Université) – Guillaume Lecointre (MNHN) 

Le projet de thèse présenté ici consiste en l’étude de la diversité, de la variabilité, des processus de transformation et 
d'innovation culturelle en Asie orientale par le biais d’un type d’un instrument de musique, les cithares sur table bombée. 
Considérée au sein de leurs contextes de facture et de performance, il s’agira de déterminer dans quelle mesure le contexte 
socio-culturel a influencé les processus de diversification et de variabilité des instruments. Dans la continuité des travaux menés 
par Sylvie Le Bomin, Salomé Strauch, Guillaume Lecointre et Pierre Darlu, nous ferons appel aux méthodes de la cladistique 
pour modéliser l’histoire évolutive de ces instruments (Strauch 2018 ; 2023 ; Strauch, Gardent, et Coussot 2020 ; Le Bomin, 
Lecointre, et Heyer 2016). 

Contexte 
L'Asie orientale peut être définie comme l'aire culturelle d'influence chinoise, tant d'un point de vue linguistique (utilisation 

des idéogrammes, par exemple) que philosophique ou religieux (Bonte et Izard 2013). Rentrent donc dans l'aire asiatique 
orientale : la Chine, le Vietnam, la Corée et le Japon. La relation entre ces pays, dans ce qu'on pourrait appeler l'espace sinisé, a 
été étudiée tant d'un point de vue historique (Souyri 2023 ; Guex 2023 ; Pirazzoli-t'Serstevens et Bujard 2017) que géographique, 
selon le concept de « peuples-monde de la longue durée » développé par Michel Bruneau (Bruneau 2001). Ce concept montre 
les trajectoires spatio-temporelles entre les différentes populations qui composent une même aire culturelle et les échanges 
ayant eu lieu entre les différents pays.  

Ces relations entre les pays ont permis des échanges, notamment culturels, qui sont indiqués dans certains ouvrages 
historiques de l'époque, comme le Samguk Sagi (annales historiques coréennes), comme l'indique le musicologue et compositeur 
sud-coréen Jeon In-Pyeong (Jeon 2002).  

Ces échanges forment un système complexe (Estrada 2024) dans lequel l'ensemble des acteurs du secteur culturel des 
différents pays, les objets culturels eux-mêmes et leurs créateurs, ainsi que les spectateurs/auditeurs/consommateurs, sont en 
interrelation et évoluent en fonction de ces interconnexions. Il semble alors pertinent d'analyser les porosités et les tensions au 
sein de ce système liant migration/adaptation/innovation/tradition/diversité/variabilité. 

Les cithares sur table bombée, définies comme telles dans les classifications Hornbostel-Sachs et Geneviève Dournon 
(Dournon 1996 ; 2007), sont présentes dans l'ensemble de l'Asie orientale (Malm 1959 ; Rault 1989 ; 2000 ; Killick 2002 ; Tokita 
et Hughes 2008) à la fois dans les genres musicaux dits « savants » et « populaires » au sein des différentes cultures (Malm 1959 ; 
Gaywood 1996 ; Howard, Lee et Casswell 2008 ; Lee et al. 2009).  

De ce fait, outre que la diversité et la variabilité des instruments peuvent être des outils de compréhension des voies de 
transmission de traits culturels de différentes natures (ascendance commune ; emprunts ; convergence), ils peuvent également 
être des outils (comme la linguistique) pour mieux comprendre les processus d’échanges entre les sociétés qui les pratiquent. 

État de l'art  
Le lien entre les différents pays d'Asie orientale est aujourd'hui bien considéré (Souyri 2023 ; Vié 2018 ; Guex 2023 ; 

Bruneau 2001). Concernant les cithares sur table bombée, la relation entre les différents instruments est observée par certains 
auteurs (Malm 1959 ; Rault 1989 ; Gaywood 1996 ; Adriaansz 2001) ; soit uniquement de manière empirique, soit par 
l'observation de l'évolution graphique des idéogrammes servant à écrire les noms des différents instruments (Rault 1989). 
D'autres auteurs ont essayé de faire des rapprochements d'instruments en prenant en compte les différents modes de jeu et 
leur contexte d'utilisation (Jeon 2002). Or, ces différentes manières de rapprocher les instruments manquent souvent de cadres 
théorique et méthodologique systématiques, introduisant ainsi des biais dans les observations, les descriptions et de fait les 
analyses qui en résultent. Ainsi, en l’absence de méthodes unifiées, les comparaisons s’apuient essentiellement sur des traits 
saillants, sans comparaison systématique des différents paramètres ce qui ne permet pas de déterminer de façon objective les 
traits communs et les traits différents.  

Ce projet de thèse cherche à répondre à différentes questions en proposant des méthodes pour analyser les relations entre 
artefacts culturels de manière systématique et documentée. L'utilisation des méthodes cladistiques pour analyser ce type de 
relations a déjà été menée avec succès sur des objets divers et variés (Mace, Holden et Shennan 2005 ; Charbonnat, Ben Hamed 
et Lecointre 2014). De telles méthodes appliquées aux instruments de musique ont été éprouvées pour comprendre leurs 
portées et leurs limites (Tëmkin et Eldredge 2007 ; Mace, Holden et Shennan 2005 ; Le Bomin, Lecointre et Heyer 2016 ; 
Strauch 2024 ; Strauch et Le Bomin 2024 ; Strauch et Le Bomin en révision). L'application des méthodes cladistiques pour 
l'étude de la diversité culturelle est donc aujourd'hui un outil reconnu comme fiable par la communauté scientifique et se trouve 
même cité dans les ouvrages de référence pour l'apprentissage de ces méthodes (Darlu et al. 2019). 
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Objectifs de la thèse 
Les objectifs de ce projet de thèse sont donc pluriels. Il s'agit de comprendre comment rendre compte des histoire 

évolutives culturelles résultant de mouvements de populations et de relations géopolitiques dans un espace géographique ayant 
comporté de nombreux échanges. Ce premier objectif permet de se poser la question de la modélisation des processus évolutifs 
dans le cas spécifique de l'aire géoculturelle considérée, ainsi que de questionner l'impact de la mondialisation sur l'évolution du 
patrimoine culturel dans les différents pays d'Asie orientale. 

A partir des outils de l’ethnomusicologie et de l’organologie, nous effectuerons la paramétrisation la plus fine possible des 
cithares afin de traiter de la variabilité et de la stabilité de chacun des paramètres. 

La linguistique interviendra dans la comparaison du lexique, comme un caractère constitutif de l’objet permettant d’évaluer 
ses différents stades de transformation en parallèle des transformations des caractères morphologiques et contextuels.  

L’analyse des données issues de ces différentes disciplines reposera sur une détermination préalable de systèmes de codage 
cohérents qui rendent compte des spécificités propres aux différentes propriétés morphologiques, linguistiques et symboliques 
des cithares. Ce système de codage doit permettre la mise en évidence des critères d’affinités entre groupes de cithares, d’établir 
leurs relations de parenté, leurs évolutions respectives et les échanges (emprunts) qui ont pu les affecter. Leur évolution 
conjointe avec des caractéristiques extrinsèques, géographiques, sociales ou culturelles sera également intégrée. 

Méthodes de collecte et d'analyse 
La collecte s'effectuera auprès de musiciens et luthiers, à la fois hors contexte et en contexte de jeu. Elle sera la plus précise 

et exhaustive possible afin de permettre une grande précision dans l'analyse des données ainsi que de travailler à leur pérennité. 
Lors d'études sur le terrain, les données recueillies seront de plusieurs types : des ressources audiovisuelles (photos, 
enregistrements audio, vidéos), des entretiens semi-directifs normalisés, des descriptions d'instruments systématisées selon une 
grille de description définie en amont dans un travail de master et qui sera réévalué au fur et à mesure de découvertes éventuelles 
de nouveaux caractères.  

L’organologie utilisée ici fera appel aux apports de l’ethnomusicologie en permettant d’étudier les objets dans leur contexte 
socio-culturel de performance (Strauch 2023). Nous produirons une typologie des paramètres à prendre en compte dans la 
description des instruments et un inventaire des différentes valeurs que ces paramètres peuvent prendre en développant une 
méthode de paramétrage des cithares allant au-delà des descripteurs de l’organologie classique. Nous effectuerons une 
cartographie de la circulation des cithares afin de mesurer leurs degrés de mobilité et de leur adaptabilité à différentes 
populations ou à des groupes internes (famille, confrérie initiatiques, villages, groupe linguistique, etc.).  

La partie linguistique va aborder des questions de lexique des cithares de plusieurs manières. Nous produirons une 
cartographie des différents types de terminologie (nom générique, nom symboliques, nom des parties constitutives, nom des 
matériaux).  

Diverses méthodes d’analyses seront mises en œuvre pour répondre à la spécificité du matériel étudié et aux hypothèses à 
tester. Les méthodes cladistiques permettront, en recherchant les caractères partagés par les différentes cithares, de proposer 
une représentation hiérarchique de leurs partages, voire des hypothèses sur leur mode de transformation au cours du temps, 
de décrire des formes ancestrales possibles et de permettre des mises en relations avec les changements des sociétés utilisatrices. 
Ces méthodes sont fondées sur le principe de parcimonie qui conduit à retenir la représentation hiérarchique des partages entre 
cithares qui maximise la cohérence des caractères entre eux ; ce qui revient, si évolution des cithares il y a, à choisir les relations 
entre les différentes cithares qui minimisent le nombre de transformations des caractères descriptifs relevées.  

Résultats attendus 
Ce projet apportera une connaissance fondamentale au sujet des processus évolutifs d’un instrument de musique et sur les 

interactions existantes entre les transformations morphologiques d’un instrument, son environnement socio-culturel et ses 
différentes dénominations. Les résultats apporteront une contribution majeure à l’identification précise des facteurs socio-
environnementaux qui influent sur l’évolution d’un objet en Ase orientale. Ceci est particulièrement important dans un 
contexte de mondialisation où les pratiques culturelles tendent à s’uniformiser et où les influences extérieures sont de plus en 
plus nombreuses et puissantes.   

Étudier la diversité et les processus évolutifs d’un instrument de musique peut également nous aider à mieux comprendre 
les relations existantes entre des populations plus ou moins éloignées géographiquement, en particulier sur leurs éventuelles 
origines ou migrations communes.  

Ce projet peut avoir des implications particulières dans le domaine de la préservation de la diversité culturelle. Les facteurs 
de la diversité et de l’évolution dégagés pourront aussi, à une plus large échelle, servir d’outils pour des politiques de 
conservation de la diversité culturelle et d’engager des démarches de reconnaissance de certains aspects de ces patrimoines 
auprès de l’Unesco.  
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